- 4 -

AVANT-PROPOS

Nous référent aux normes de l’enseignement supérieur et universitaire, il revient à chaque étudiant finaliste de premier cycle d’effectuer un stage de formation professionnelle d’une durée variant entre 1 et 2 mois au sein de l’entreprise de son choix afin de concilier les théories apprises à la pratique qui se déroule sur le terrain de travail.

Vu, l’étroitesse des entreprises et vu, également, le problème socio

- économique que traversent les agents économiques en général et les entreprises en particulier; nous nous sommes trouvés dans l’impossibilité de trouver une place au sein des entreprises.

Pour pallier à cette difficulté, le comité de gestion de l’I.S.C. a organisé un séminaire de formation et de perfectionnement pour tous les étudiants en

Difficultés de trouver une place dans les entreprises.

A ce titre, nous tenons à présenter nos sincères remerciements au Comité de gestion de 1 ‘I.S.C., qui contre vents et marées, n’a cessé de contribuer à notre

Formation scientifique.

Notre reconnaissance s’en va tout droit au département de la comptabilité pour la bonne sélection des animateurs qu’il a fait montre ; et qui de ce fait, nous a permis de palper du doigt les réalités inter- entreprises.

Aux autorités académiques ainsi qu’au corps professoral, de l’I.S.C., nous vous présentons, notre gratitude, du soutient tant moral que physique accordé à notre égard.

Que toute personne qui, de près ou de loin ayant participé à l’élaboration de ce rapport de stage, mais dont le nom n’est pas cité, trouve dans ce paragraphe, l’expression de notre profonde gratitude.

MAYAMBA MAKUNTIMA Lucie

Introduction

Il est prévu dans le programme officiel de l’enseignement Supérieur et Universitaire l’organisation du stage de plus moins deux mois pour les étudiants finalistes, et chaque année donc, l’Institut Supérieur de Commerce, ISC en sigle le fait organiser pour ses étudiants finalistes du cycle de graduat.

Cette période est d’une importance capitale dans la mesure où elle permet de saisir ou d’allier la pratique à la théorie apprise pendant les enseignements.

En effet, dans ce présent rapport, nous avons bien voulu subdivisé le travail en deux chapitres, hormis l’introduction, dont le premier parle de la présentation de l’Institut Supérieur de Commerce et le second, retrace d’une manière synthétique le déroulement des activités du stage effectués durant deux semaines dans l’auditoire CPP, pour la théorie et dans les salles de laboratoires informatiques de l’ISC/Gombe avec les deux modules programmés qui sont:

- Conception et développement d’un logiciel
- Réseau.

A cela s’ajoute la conclusion à laquelle nous joignons quelques suggestions.

CHAPITRE 1. PRESENTATION DE L’INSTITUT SUPERIEUR DE COMMERCE

«ISC/GOMBE »

Nous allons présenter l’institut Supérieur de Commerce à travers sa situation géographique, son hi5torique, les enseignements organisés et son organisation structurelle.

APERÇU HISTORIQUE

L’institut Supérieur de Commerce, alors Ecole supérieur de Commerce, a vu le jour suite aux difficultés dû aux désordres administratifs avant l’indépendance. Mais son installation prévu pour 1959 n’a été a  effective qu’a 1964 pendant que son projet de création remonte en 1 958.

L’institut Supérieur de Commerce a été officiellement crée le 14 Décembre 1 964 par le révérend père Gaston 8OCAERT, avec une seule section « la commerciale et financière » cette école formait les cadres moyens des études commerciales, bancaires et industrielles.

L’Institut ft reconnu définitivement le 08 juillet 1 966 par la décision EDN/E.S.R.S.J1269 du ministère de l’éducation langue Etrangères qui devant se transformer en section administrative.

Crée en 1 967, elle a du cédé la place a la section consulaire peu de temps après.

L’Institut de commerce poursuivait ses activités jusqu’en 1 971, année de la grande reforme et fut transféré les installations du complexe de l’avenue 24 Novembre actuellement avenu de la libération, ayant abrité l’Ex ENDA (Ecole Nationale de Droit et Administration) à la Combe.

L’an 1969 marque le début des cours du soir avant l’intégration de l’institut dans (‘UNAZA, deux ans plus tard. Par l’ordonnance du 06 Août 1 971, l’Ecole supérieur de commerce se vit intégré à I’UNAZA avec tous les autres établissements d’enseignement supérieur.

A partir de 1981, les instituts supérieurs quittent I’UNAZA et on les scindant en conseil général des instituts supérieurs pédagogiques (C.G.l.S.P.) pour les instituts supérieurs pédagogiques, d’une part, et en conseil général des instituts supérieur Techniques d’autres part, et ce dernier regroupaient en son sein l’institut Supérieur de Commerce.

La section informatique fut créée en Novembre 1 974. En 1 995, le second cycle ouvre ses portes par la pré-licence, en organisant les cours du soir d’abord pour les anciens de l’Institut Supérieur de Commerce, c’est-à-dire ceux qui ont terminé le premier cycle depuis plus de cinq ans.

Par la suite, les étudiants y avaient accès directement après Je graduat à condition de satisfaire au teste d’admission organisé à cet effet.

RAISON SOCIALE ET SITUATION GEOGRAPHIQUE

L’Institut Supérieur de Commerce, L’INSTITUT SUPERIEUR DE COMMERCE en sigle, avait commencé sous la dénomination de l’institut Technique Commercial de Limete à l’Ecole Saint Raphaël. Situé à limete à l’endroit où est érigé aujourd’hui le collège saint Raphaël.

L’ex Institut Technique Commercial de limete (I.T.C.L) est un établissement public d’enseignement supérieur jouissant de la personnalité juridique et soumis à la tutelle du ministère de l’enseignement supérieur et universitaire au Congo.

Son fonctionnement est désormais régi par l’ordonnance n°71. Depuis cette période l’Institut Supérieur de Commerce a comme le complexe de l’avenue de la libération (Ex 204 Novembre), en plein quartier résidentiel de la Combe là où abritait l’Ecole Nationale de Droit et de l’Administration (E.N.D.A) en sigle.

OBJECTIFS

Au début l’Ecole supérieur de Commerce (E.S.C). Cet institut

avait pour objectifs

Donner l’occasion aux premiers élèves de l’Ecole saint Raphaël d’embrasser les études supérieur Techniques qui complèteraient leur formation.

Satisfaire le besoin d’encadrement qui se faisait sentir en les formant sur place.
En 1981, intervention d’une nouvelle forme d’enseignement supétrieur et universitaire. L’Institut Supérieur de Commerce retrouve son autonomie par l’ordonnance loi n°81—1 58 du 07 octobre 1981 confère la personnalité et fixe son organisation actuelle.

L’institut Supérieur de Commerce pour mission :

De former les cadres spécialisés dans les domaines de technique commerciales, comptabilité, informatique et secrétariat de direction. D’organiser la recherche sur l’adaptation des techniques commerciales comptable aux exigences du développement de notre pays.

ORGANISATION ET FONCTIONNEMENT DE L’INSTITUT SUPERIEUR DE COMMERCE

L’organisation et le fonctionnement de l’institut Supérieur de

Commerce sont définis par l’ordonnance loi n°81—l 58 du 07 octobre 1981 portant sa création. C’est une institution de droit public régi par i’Etat

Congolais et placée sous tutelle du ministère de l’Enseignement Supérieur et Universitaire, en abrégé « E.S.U ».

1. FONCTIONNEMENT

Dans son fonctionnement, l’institut Supérieur de Commerce renferme les organes suivants

1.1. LE CONSEIL DE L’INSTITUT

Il est composé de :

· Directeur Général

· Secrétaire Général Académique

· Administrateur du budget

· Chef des sections

· Représentant du corps Académique

· Représentant du personnel administratif et technique

· Représentant des étudiants.

1.2. LE COMITE DE

Le comité de gestion assure la gestion courante le l’institut et, à ce titre, il exécute les décisions du ministère de l’enseignement supérieur et universitaire, du conseil d’administration et prend toutes les mesures ne relevant pas de la compétence d’un autre organe. Il comprend Le Directeur Général

· Le Secrétaire Général Académique;

· Le Secrétaire Général Administratif

· L’Administrateur du budget.

1.3. LE DIRECTEUR GENERAL

Le Directeur Général préside le conseil de l’institut et le comité de gestion, supervise et coordonne l’ensemble des activités, veille au respect des statues et au règlement de l’institut, représente l’institut dans touts les relations extérieures et officielles avec les autorités tant nationales qu’internationales.

En cas d’urgence, il prend des mesures qui s’imposent relevant de la compétence du conseil de l’Institut Supérieur de Commerce et a la charge de l’informer à sa toute prochaine réunion. Il fait un rapport annuel au conseil d’administration sur le fonctionnement.

Dans l’exécution de sa mission, il est secondé par

· Un Assistant

· Un Secrétaire

· Un chargé des recherches publiques

· Un service de sécurité

· Un Audit interne

1.4.LE CONSEIL DE SECT)ON

La section est une unité d’enseignement de recherche et de production jouissant de l’autorité de gestion ; Le conseil de section est constitué des enseignants et des deux représentants des étudiants. Il gère et administre la section, délibère toutes questions intéressantes la section et la formation des étudiants. Il est présidé par le chef de section qui exerce ses attributions conformément aux dispositions du règlement. En cas d’empêchement ou d’absence, celui, celui—ci est remplacé par un chef de section adjoint chargé de la recherche.

L’institut organise cinq sections suivantes :

Section Graduat/ jour : Option Financière

· MARKETING

· COMPTABILITE

· Section Graduat/ Soir : Option Financière

· MARKETING

· COM PTABI LITE

Section Licence Option

· MARKETING

· COMPTABILITE

· INFORMATIQUE

· FiSCAL1TE

Section Informatique de Gestion

Section Secrétaire de Direction.

Outre les cinq organes qui composent I’I.S.C, un service aussi important apporte sa contribution à la marche de l’institut. li s’agit du service du personnel. Il est composé de deux Divisions, à savoir la Divion du Personnel et celle des Affaires Sociales.

2. LA DIVISION DU PERSONNEL

Elle a à son sein gestion du personnel et les bureaux de la rémunération.

La gestion du personnel a pour rôle de gérer les agents effectifs. Pour ce faire, chaque agent doit avoir un dossier complet contenant toutes les pièces scolaires et académiques ainsi que tous les contenants en rapport avec l’évolution de sa carrière. En plus de ce premier rôle, elle surveille les biens, meubles et immeubles de l’institut. Le bureau de rémunération s’occupe de tout ce qui est finance et calcule les salaires des agents.

LA DIVISION DES AFFAIRES SOCIALES

Elle s’occupe de l’encadrement du personnel pour tout problème relevant du social.

21. LE CONSEIL DE DEPARTEMENT

Il est constitué du personnel académique, des chefs de travaux, de deux représentants des assistants et de deux représentants des étudiants du département.

Ce conseil approuve les programmes de recherche et d’enseignements et organise des réunions scientifiques. Il est dirigé par un chef de département nommé par le Directeur Général. L’institut compte actuellement quatre départements qui sont

· Le département de comptabilité

· Le département de Marketing

· Le département de l’information

· Le département de stage.

2.2. CADRE ACADEMIQUE ET SCIENTIFIQUE DE L’INSTITUT

Il est question ici de parler des autorités membres du cadre académique et scientifique de l’institut, c’est—à—dire tout membre du personnel nommé à l’un des grades de la hiérarchie. Le personnel académique comprend

2.3. LE CORPS ENSEIGNANT

Comprend

· Les professeurs ordinaires

· Les professeurs

· Les professeurs associés.
2.4. LE CORPS NON ENSEIGNANT

Comprend :

Le conservateur en chef, les bibliothécaires en chef adjoint, les maîtres de recherche

Les conservateurs en chef adjoint, les bibliothécaires en chef adjoint, les maîtres de recherche ;

Les conservateurs principaux, les bibliothécaires principaux, les chargés de recherche.

2.5. LE PERSONNEL SCIENTIFIQUE

Le personnel scientifique se compose d’un corps enseignant et d’un corps non enseignant.

LE CORPS ENSEIGNANT

Comprend :

· Les chefs des travaux

· Les chargés d’enseignements

· Les assistants

· Les assistants de pratique professionnelle

· Les chargés de pratique professionnelle.

LE CORPS NON ENSEIGNANT

Comprend :

· Les conservateurs de première classe et de seconde classe

· Les bibliothécaires de première et seconde classe

· Les assistants de recherche.
2.2. ORGANIGRAMME DE L’ISC(KINSHASA)
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2.3. ORGANIGRAMME DE LA SECTION INFORMATIQUE
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CHAPITRE II. DEROULEMENT DU STAGE

Comme stipulé dans l’introduction, le déroulement de notre stage a eu lieu au sein de l’institut supérieur de commerce de la Combe à Kinshasa ; au cours de ce dernier, nous avons développé deux modules à savoir

· RESEAUX INFORMATIQUES

· METHODE DE CONCEPTION COMPAREE

· MODULE L RESEAUX INFORMATIQUES

· PLAN DU TRAVAIL

· RESEAU INFORMATIQUE

· BUT

Définition d’un réseau informatique

Classification des réseaux informatiques

2.1. Tailles des réseaux informatiques

2.2. Mode de fonctionnement des réseaux informatiques

2.3. Types d’administration des réseaux

3. Structures des réseaux

3.1 Différentes architectures des réseaux

Applications

· Réseau point à point (Peerto Peer)

· Réseau Multipoints.

1. RESEAU INFORMATIQUE

1.1 BUT

Le développement de réseau a été conduit par les applications des entreprises écrites pour les micro—ordinateurs. Ceux—ci n’étant pas interconnectés, il n’existe alors aucun moyen efficace de partager les données.

Pour les entreprises, il n’était ni efficace ni rentable d’utiliser les disquettes pour partager les données. Les ordinateurs d’une organisation multipliaient les copies des données, chaque fois qu’un fichier était modifié, il fallait le partager à nouveau avec toutes les autres machines qui en avaient besoin.

D’où, il fallait aux entreprises une solution qui apporte des réponses aux trois problèmes suivants

· Comment communiquer de manière efficace ?

· Comment mettre en place et gérer un réseau informatique ?

Y égard, à ces principaux problèmes, les entreprises ont vite réalisé que la mise en Réseau des ordinateurs pouvait augmenter leur productivité et leur faire économise de l’argent.

Définition d’un réseau informatique.

Le réseau informatique est un ensemble d’équipements informatiques interconnectés dans un système en vue d’échanger les informations.

C’est un système reliant des objets ou des gens. L’exemple le plus commun d’un réseau est le système téléphonique qui largement connut comme le réseau public téléphone commuté.
(RPTC)

Ce réseau permet à des gens aux quatre coins du mode de communiquer avec d’autres personnes.

Ayant accès à un téléphone.

Dans le même sens, le réseau informatique permet aux utilisateurs de communiquer avec d’autres Personnes sur les mêmes réseaux en transmettant les données sur le média utilisé pour les connecter.

Ce média peut être filaire ou non filaire (avec ou sans fil).

Nous pouvons encore définir un réseau informatique comme étant deux équipements ou plus, tels que les postes de travail, imprimantes ou des serveurs reliés dans le but de partager des informations et1’ou des ressources. Les différents équipements d’un réseau sont reliés matériellement entre eux par des lignes métalliques, coaxiales des fibres optiques, des liaisons hertziennes, des liaisons radio électriques. Les informations et les ressources partagées sur le réseau peuvent inclure des fichiers des données, des programmes, des imprimantes, des modems et autres. Ce réseau est utilisé dans les entreprises, les agences gouvernementales et même à la maison.

2. classification des réseaux informatiques

Nous classifions les réseaux informatiques selon leur taille, leur mode de fonctionnement et leur type d’administration. Tailles réseaux informatiques.
Selon la taille nous avons Le réseau Bus, les différents composants de l’ordinateur constitué le réseau Bus. Dans une unité centrale, les fils circuits intégrés qui permettent les transferts des informations électriques (binaires), les composants des unités centrales communiquent entre eux.

Les structures d’interconnexion
Ce sont les ordinateurs de très hauts débits mais de faibles étendues et regroupe les postes processeurs des ordinateurs. En effet, l’usage d’un support calculateur nécessite un ordinateur, dit Frontal qui lui prépare les données et recueille les résultats.

C) Réseau LAN (Local Area Network)

Ce réseau interconnecte les ordinateurs localement c’est—à—dire dans un espace limité. Il peut aller

A près une certaines de mètres).

d) Réseau MAN (Métropolitain Aéra Network)

Un réseau Métropolitain peut couvrir toute une ville.

e) Réseau wan (Wide Area Network)

Ce réseau peut aller échelle continentale et même planétaire. Tout Wan n’est pas Internet mais l’Internet est Wan.

Mode de fonctionnement des réseaux informatiques

Nous distinguons deux modes de fonctionnement le mode point à point (Peer to Peer) 

· Et le mode par diffusion

· Le mode point à point

On parle de ce mode, lorsque les équipements qui constituent le réseau sont connectés directement les uns les autres. En outre le support physique relie une paire d’équipements, si un Ordinateur tombe en panne ou si un câble de liaison est coupé, un seul ordinateur est affecté et le reste du réseau continu à fonctionner.
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Cet équipement est un concentrateur.

Mode par diffusion

Etant donné qu’on utilise, un équipement additionnel qui est le Hub ou le Switch pour connecter plusieurs ordinateurs, c’est pourquoi l’utilisateur des câbles droits.

Mais le mode ne reste point à point. Lorsque le hub est placé comme étant un équipement d’interconnections, e message envoyé sur celui—ci sera disponible sur tous les ports de l’équipement.

Tandis que le message envoyé au Switch est commuté c’est—à—dire se place sur le port de la machine concernée. Cet équipement est un commutateur.

La diffusion consiste à émettre les données vers toutes les stations. Seule la station concernée, repérée par son adresse (MAC, NETBIOS, lP) écoutera le message, les autres n’en tiendront Pas compte. C’est en fait, l’adresse spécifique placée dans le message qui permettra à chaque équipement de déterminer si le message lui est adressé ou pas. Si l’équipement assurant la diffusion tombe en panne, c’est tout le réseau qui, est paralysé.

Type d’administration des réseaux il y a deux types des réseaux selon l’administration Poste à poste, Peer to Peer ou égale à égale Client Serveur.

Le réseau poste à poste

Dans le monde de l’administration point à point, on n’a pas un administrateur réseau dédié. Le type d’administrateur n’est pas attaché à un poste de travail.

Le réseau poste à poste permet à des ordinateurs de partager leurs données et leurs ressources.

Chaque ordinateur sur un réseau point à point stocke ses propres informations et ressources. li n’y a aucun ordinateur central qui commande ou contrôle le réseau.

Toutes les machines sur le réseau ont les mêmes droits, si l’on considère que l’une des machines est un Serveur, c’est dans le but de partager les ressources sinon elles consomment des ressources d’autres postes.

Le Réseau client serveur ou à serveur dédié

Il y a au moins dans ce type des réseaux, un serveur central qui s’occupe de la sauvegarde de s données, du partage des ressources tant matérielles que logicielles et de l’installation de services etc.

Toutes les machines qui sont connectées au réseau sont contrôlées par ce serveur « ordinateur détenant des ressources particulières et qu’il met à la disposition d’autres ordinateurs par l’intermédiaire d’un réseau ». Le serveur effectue la plupart des traitements et des tâches. La plupart des réseaux client; serveur on un administrateur de réseau pour prendre à sois des tâches administratives quotidiennes.
Structures des Réseaux informatiques

Différentes architectures des Réseaux

Du point de vue architectural des réseaux, on distingue

· Le réseau en Bus Le réseau en étoile

· Le réseau en maillé

· Le réseau en anneau.

La structure est encore appelée la topologie de réseau. Il y a donc

· La topologie physique

· Et la topologie logique

La topologie physique, c’est la structure physique du réseau. C’est ce qui est visible (équipement).
La topologie logique, c’est la façon dont les informations circulent dans la topologie physique qui est une configuration visuelle.

Applications

Fabrication d’un câble droit. C’est un média qui permet de relier des équipements de nature différente.
Information sur la configuration des broches pour les câbles T568A
	N° de broche
	N°partie
	Fonction
	Couleur du fil

	1
	3
	Transmission
	Blanc vert

	2
	3
	Transmission
	Vert

	3
	2
	Réception
	Blanc Orange

	4
	1
	Non utilisé
	Bleu

	5
	1
	Non utilisé
	Bleu Blanc

	6
	2
	Réception
	Orange

	7
	4
	Non utilisé
	Blanc-bleu

	8
	4
	Non utilisé
	Brun


Information sur la configuration des broches pour les câbles T568B

	N° de broche
	N°partie
	Fonction
	Couleur du fil

	1
	3
	Transmission
	Blanc vert

	2
	3
	Transmission
	Vert

	3
	2
	Réception
	Blanc Orange

	4
	1
	Non utilisé
	Bleu

	5
	1
	Non utilisé
	Bleu Blanc

	6
	2
	Réception
	Orange

	7
	4
	Non utilisé
	Blanc-bleu

	8
	4
	Non utilisé
	Brun


N.B : Pour obtenir un câble croisé, on applique la norme T568B de l’autre coté du câble lors de sa fabrication.

LES ETAPES A SUIVRE POUR LA FABRICATION DU GABLE.

Etape 1 : Déterminer la distance entre les équipements ou entre l’équipement et la prise puis ajouter

Au moins 30, 48 cm. La longueur de ce câble ne doit pas dépasser 5 m selon les normes de câblage structuré TIA/EIA, mais elle peut être variable. Les longueurs standard sont 1,83 et 3,05m.

Etape 2 : Couper une section de câble à paire torsadée non blindée à la longueur désirée.

Etape 3 Dégainer 5, 08 d’une extrémité du câble.

Etape 4 : Tener fermement les 4 paires torsadées à l’endroit où vous les avez dégainées et organisez. Les selon la norme de câblage T568A (ou T568B). Veillez à ce que les torsades soient organisées selon la norme choisie.

Etape 5 : Tener le câble dégainé dans une main et de torsader courte section des paires de fils verts et bleus. Réorganiser les paires conformément au code des couleurs de la norme T568B (ou T568A). Détorsader les autres paires de fils et organiser les selon le même code couleurs

Etape 6 : Aplatissez, redresser et aligner les fils, puis couper les droits, à 1,25 cm minimum du bord de la gaine. Veiller à ne pas relâcher la gaine et les fils afir de ne pas désorganiser les paires. Réduisez autant que possible la longueur des fils non torsadés car des sections trop longues à proximité des connecteurs constituent une source de bruit électrique.

Etape 7 : Placer une fiche Rj-45 à ‘extrémité du câble, avec le bruche au dessous et la paire orange

(Ou verte si T568A) dirigée vers la partie gauche du connecteur.

Etape8 Insérer délicatement les fils dans la fiche jusqu’à ce que vous aperceviez es extrémités de cuivre des fils de l’autre coté de la fiche. Veiller à bien insérer la gaine dans la prise de façon à alléger la pression et vérifiez que les fils sont dans l’ordre approprié. Si la gaine n’est pas fermement insérée dans la fiche, elle risque de provoquer des problèmes. Si tout est correct, sertissez solidement la fiche de manière ç faire pénétrer les contacts dans l’isolation des fils et d’assurer ainsi un chemin conducteur.

Etape 9 : Répétez les étapes 3 à 8 pour l’autre extrémité du câble. Utilisez la même méthode pour terminer le câble droit ou croisé.

Etape 10 : Testez le câble terminé.

POSITION DES PAIRES PAR RAPPORT AUX NORMES

T568A






T568B

P3
P2
P4




P2
P3
P4



P1






P1

Utilisation des câbles

· Utiliser un câble droit seulement lorsqu’un port est désigné par un«X>.

· Utiliser un câble croisé lorsque les deux ports sont désignés par un « X » ou lorsqu’aucun des ports ne se présente cette désignation.
· Utiliser des câbles droits pour des liaisons suivantes

· Commutateur vers routeur

· Commutateur vers PC ou serveur

· Concentrateur vers PC OU serveur

· Utiliser des câbles croisés pour des liaisons suivantes

· Commutateur vers commutateur

· Concentrateur vers commutateur

· Concentrateur vers concentrateur

· Routeur vers routeur.

· PC vers PC

· Routeur vers PC

CREATION D’UN RESEAU EGAL A EGAL
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             P]. Câble croisé P2

Etant donné que les équipements sont de même nature, ils doivent être connectés par un câble croisé.

Objet

· Créer un réseau égal à égal simple entre deux PC

· Identifier 0 câbles appropriés pour relier les deux PC

· Définir les données d’adresse lP des stations de travail

· Tester la connectivité à l’aide de I a commande Ping.

Ressources requises :
Deux ordinateurs (stations) de travail équipés d’une carte réseau 10/100

Mbps

Divers câbles Ethernet, droits ou croisés,parmi lesquels il faudra choisir pour connecter les deux PC ou stations de travail.

Etape: -

Identifier le câble Ethernet approprié et relier les deux PC la connexion entre deux PC doit être établie via un câble croisé de catégorie 5 (ou 5e). Raccorder une extrémité à la carte réseau sur chacun des PC.

Examiner avec attention les extrémités des câbles et sélectionner uniquement un câble croisé.

Etape 2

Vérifier la connexion physique, brancher les ordinateurs et mettezl-les sous tension. Pour vérifier les connexions des ordinateurs, il faut s’assurer que les voyants de liaisons placés sur les deux réseaux sont allumés.

Etape 3:

Accédez à la fenêtre de paramètre lP

Remarque : veillez à relever les paramètres P existant afin de pouvoir les rétablir à la fin du TP. Il s’agit notamment de l’adresse IP, du masque du sous réseau, de la passerelle par défaut et des serveurs DNS. Si la station de travail est un client DHCP, il n’est pas nécessaire de noter ces informations.

Utilisez le système d’exploitation windows98!Me/NT/2000 ou XP en procédant comme suite chiquez sur Démarrer > paramètre > panneau de configuration puis sur l’icône de connexion réseau.

· Sélectionnez connexion au réseau local (et cliquez sur modifier les paramètres de cette connexion pour Windows XP).

· Sélectionner l’icône protocole TCP/IP associez à la carte réseau du PC,
· Cliquez sur propriété, puis sur utiliser l’adresse lP suivante.

Etape 4 configurez les paramètres TCP:IP pour les 2 PC

Définissez les données d’adresse lP sur chaque PC, conformément aux informations du tableau.

Notez que l’adresse P de la passerelle n’est pas nécessaire car ces ordinateurs sont directement connectés. La passerelle par défaut ne doit pas être spécifiée que pour les réseaux locaux connectés à un auteur.
ORDNATEUR

ADRESSE IP

MASQUE DE SOUS 

PASSERELLE PAR

RESEAU 


DEFAUT

PC A 


192.168.1.1 

255.255.255.0 

Sans objet

PC B 


192.168.1.2 

255.255.255.0 

Sans objet

Etape 5 : accédez à l’invite de commande ou aux commandes MS—DOS. Etape 6 s’assurer que les PC communiquent

Testez la connectivité d’un PC à l’autre en évoquant une requête Ping à l’adresse lP de l’autre ordinateur. Entrez la commande suivante à l’invite de commandes.

C:/> Ping 192.192.1.1 (192.168.1.2)

Résultat : paquet envoyé4, reçus4, perdus O.

Si on n’obtient pas ce résultat vérifiez les connections des machines ainsi que les paramètres réseaux TCP/IP sur les 2 PC.

Etape 7 confirmez les paramètres réseaux TCP/lP

Si on utilise Windows 95. 98/Me, on procède comme suite : entrer la commande Winipcfg à partir de l’invite de commandes MS—DOS relevez les résultats.

Si on utilise Windows NT/2000/XP, on procède comme suit entrez la commande ipconfig à partir de l’invite de commandes. Relevez les résultats.

Etape finale à la fin rentabiliser les paramètres lP initiaux des PC.

CONNEXION BUREAUX A DISTANCE.

Pour deux machines

1. Matériels : - 2 ordinateurs ayant le système d’exploitation Windows XP

-  1 câble UTP croisé.

2. Connectez les 2 ordinateurs avec le câble

3. Configuration des adresses IP sur les 2 machines

4. Sur connexion réseau et Internet, bureau à distance cochez ou activez sur : « autorisez les utilisateurs à se connecter à distance sur cet ordinateur ».

· Cliquez sur « choisir des utilisateurs distants

· Cliquez ajouter

· Sur sélectionner utilisateurs, ici on introduit les noms des utilisateurs de cet ordinateur, qui doivent se connecter à distance.

· Cliquez sur ok puis 01K.

5. pour se connecter à l’ordinateur distant, cliquez sur démarrer > programme >accessoire > communication et connexion bureau à distance.

Introduire l’adresse IP de la machine à laquelle vous voulez vous connecter.

Connexion et entre: le nom d’utilisateur et le mot de passe.

2. CONCEPTION D’UNE BASE DE DONNEES

2.1. DEFINITION

Une base de données est un ensemble structuré, non redondant et exhaustif des données gérées a l’aide d’un ordinateur.

POURQUOI CREER UNE BASE DE DONNEES?

On crée une base de données pour structurer et assembler les données de manière exhaustive afin de rendre ces données accessibles en permanence a l’ensemble des programmes utilisateur. Pour une meilleure prise de décision et surtout pour gérer un volume des données important.

La gestion est un ensemble de service qui va prendre la décision et celui de l’exécution ne décision de toutes les informations.
On ne peut pas trouver une organisation n’étant pas en liaison avec l’environnement. Quand l’organisation et l’environnement sont rompus l’organisation meure. Entre l’organisation et l’environnement s’effectuer des échanges. Quand l’échange s’effectue, l’organisation doit gérer ses informations en prenant des décisions et en effectuant des opérations.

Une bonne gestion est caractérisée par

Le temps de réponse du centre de décision vers le centre des opérations et vice versa. Il faudra minimiser le temps de travail.

Le coût : la gestion d’informations doit minimiser le coût

Le volume d’information à traiter les informations à traiter doit être important.

La fiabilité dans la prise des décisions et la confiance dans l’exécution des opérations.

NB : il n’existe pas une gestion idéale car partout où se trouvent deux ou plusieurs personnes, il y a toujours de problèmes de gestion.

Lorsque nous choisissons l’informatique (Base de données) comme solution à un problème de gestion, nous avons une ligne de conduite à suivre, et nous devons parcourir les étapes suivantes :
· Analyse préalable

· Analyse fonctionnelle

· Analyse organique

Programmation

Les objectifs de chaque étape

· Analyse préalable Appelée l’analyse d’opportunité, elle a deux parties

· La première partie consiste à connaître l’organisation par ces points historique.
· Organigramme général de l’organisation

· Descriptions des postes de travail

· Objectif poursuivi, etc.

· La deuxième partie consiste à étudier le service concerné par ces points

· Organigramme

· Schéma de circulation des informations

Etc.

· Analyse fonctionnelle

· Appelé aussi analyse conceptuelle, elle a comme objectif de trouver la structure des données à l’informatiser.

· Analyse organique

· Appelé l’analyse physique, elle a comme objectif de concevoir les données en tenant compte de contraintes du support informatique. Nous pouvons toucher les données qui sont dans un support tels que

· Disque dur

· Flash disque

· Disquette

Etc.

Programmation

La programmation est une suite d’instructions permettant de réaliser une ou plusieurs tâches, de résoudre un problème, de manipuler des données informations). La programmation est l’expression d’un algorithme dans un langage donné pour une machine donnée. 

Programme de saisie ou de création

Saisie : de contrôle et simple

La clé a deux partie : la partie numérique et la partie lettre de contrôle.

Le contrôle de présence permet de tester si le nom est blanc, c’est—à—dire vie. Le contrôle le plus utilisé est celle de la validation de clé présence.

Trdmn de base

Saisie peut être simple ou composé :
Traitement de base en informatique il existe deux types de traitement de base la mise à jour et la synchronisation.

On détermine le traitement de base pendant la récolte de donnée.

La synchronisation est une opération mathématique.

La période d’application

La fusion en base donnée devient une requête et à rapproche classique c’est la fusion.

Edition A ce niveau l’informaticien veut répondre aux besoins de l’utilisateur. Il existe trois types d’édition les états imprimés à la même période que le traitement de base les états qui on une période supérieur au traitement de base les états qui n’ont pas de période (apériodique).
Un état peut être une édition simple ou avec rupture de séquence. Aiguillage est un traitement qui permet de gagner du temps machine.

PROCEDURE A SUIVRE

Schéma conceptuel de donnée Recherche des ruptures

Les rubriques se trouvent dans l’organisation. Nous avons plusieurs rubriques dans un objet.

Méthodes pour les entrées
On demande les documents utilisés.

Méthodes descendantes

Elle consiste d’aller dans l’organisation demander le document existant et les besoins futurs de l’utilisateur. On demande â l’utilisateur ce qu’il veut en sortie.

Méthode ascendante

Il par exclusivement de besoin de l’utilisateur de sortie pour avoir les entrées.

Méthode classique descendante

On utilise la grille d’analyse d’information pour trouver les documents d’entrée.
Grille d’analyse des informations
	Information en entrée
	Type d’information
	Information sur les sorties
	ET1
	ET2
	NRC

	
	R
	NR
	
	CTE
	TRT
	
	
	
	

	R et NR
	
	Matricule
	X
	
	

	Une information est retenue en entrée si elle répétitive ou non
	
	Nom

salaire
	X
	X
	R1


Méthode descendante en base de données

On utilise la liste et analyse des rubriques

Liste et analyse de rubrique
	N°
	Code rubriques
	RP
	RS
	CTE
	TRT
	NRC

	
	
	
	
	
	
	


Une information est retenue en base de données si elle est RP (rubrique primaire) et RS (rubrique situationnelle est l rubrique qui est de part et d’autres de la règle de gestion.

En classique on l’appel rubrique reprise. En base de donnée une information aussi retenu si elle est calculer, dans ce cas on le décompose d’abord. A la décomposition si quelques éléments ne se trouvent pas, on les ajoute. Lorsqu’on fini les deux tableaux on obtient l’ensemble de donnée des entrées dans l’ordinateur.

Regroupement de rubrique en mode classique

Nous allons partir de la liste des entrées et on recherche :
· Les entités ou objet : exemple : produit, client, fournisseur, etc.

· Les identifiants

· Les compléments sont les autres entités qui peuvent aller avec l’entité

· Regroupement des rubriques en base de données

· Rechercher les rubriques

· Rechercher les liaisons entre les rubriques autrement appelées association ou dépendance.

C’est le mathématicien CODD qui a trouvé que dans un système d’information il y a des liaisons qui ne sont pas stable. CODD dit que si on veut que le système d’information soit stable il faut qu’il répondre à la troisième forme normale.

Les liaisons non stable sont appelé parasite, si le concepteur constate qu’il y a de parasite il faut les éliminés. Pour y parvenir il faut à l’informaticien constitué deux imites.

Limite supérieur fermeture transitive : l’ensemble de toute la dépendance stable et parasite dans un système d’information.
Dépendance transitive

Dépendance fonctionnelle
A


A

A


B

Si on augmente A de n’importe quoi on trouve toujours B

Limite inférieur couverture minimale : ici le concepteur doit éliminer toutes les dépendances parasites. La couverture minimale est l’ensemble minimal de dépendance fonctionnelle stable. La limite inférieur obtenue est appelé stable et doit répondre à la troisième forme normale.

CODD a trouvé que toute organisation doit avoir six formes normales

1 EN

2 FN

3 FN

FNBC (forme normale Boyce CODD)

4 FN

5 FN

6 FN

Comment CODD arrive t—il à la troisième forme normale:

	MATR
	NOM
	ADR
	FCT

	SINISTRE
	GRADE

	
	
	
	
	
	


DF (dépendance fonctionnelle) DMV (dépendance multi value)

· CODD divise le tableau en deux parties

· EN (première forme normale)

· 4FN (quatrième forme normale)

Au premier tableau, il élimine les dépendances non élémentaires et reste avec un tableau en 2FN qui contient les dépendances élémentaires.

Au troisième tableau, il élimine les dépendances transitives et reste avec la dépendance direct, il obtient alors un tableau à la 3FN qui ne contient que la dépendance directe (stable)

Pour arriver à la troisième forme normale CODD a utilisé l’algorithme de CODD qui est difficile à réaliser. Pour parvenir à la troisième forme normale sans passer par l’algorithme de CODD on utilise la Matrice Carrée dont voici le modèle.
Matrice carrée

	1
	Code rubrique 
	1
	2
	3
	4
	5
	6
	7
	8
	9
	10
	11
	12
	13
	14
	15
	16

	2
	Code produit
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	3
	Libellé produit
	X
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	4
	Qté en stock
	X
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	5
	Prix unitaire
	X
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	6
	Code client
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	7
	Nom client
	
	
	
	
	x
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	8
	Catégorie client
	
	
	
	
	X
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	9
	Nom fournis
	
	
	
	
	
	
	
	X
	
	
	
	
	
	
	
	

	10
	Spécialité fournis
	
	
	
	
	
	
	
	X
	
	
	
	
	
	
	
	

	11
	Code provenance
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	12
	Désignation provenance
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	X
	
	
	
	
	

	13
	Qté achetée
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	14
	Qté achat
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	15
	Qté livrée
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	16
	Date livraison
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	


La matrice carrée permet de trouver que deux liaisons, une à gauche et l’autre à droit.

Détermination de liaison par rapport au tableau

1) CPROD


LIBPROD







OSTK





PU

2) CLIENT 


NOMCLI




CATCLI

3) CFOUR 


NOMFOUR





SPECIALITE




DESIPROV

Liaisons à partie gauche composé

Ici on reprend toutes es rubriques trouvées à gauche dans la première partie. On reprend dans la deuxième partie les rubriques pour lesquels on n’a pas déterminé la Haison.
	
	1
	2
	3
	4

	CPROD
	G
	G
	G
	G

	CCLIENT
	G
	G
	G
	G

	CFOUR
	
	
	
	

	CPROV
	
	
	
	

	

	QACHAT
	D
	
	
	

	DATACHAT
	
	D
	
	

	QLIV
	
	
	D
	

	DATLIV
	
	
	
	D


A,B, 

C

CPROD, CCLIENT 

QACHAT
CPROD, CCLIENT

DATAC1AT

CPROV, CFOUR

QLIV,.

CPROV, CFOUR

DATLIV

Les nombres des colonnes sont les nombres des rubriques qu’on trouve dans la deuxième partie. La table nous permet de trouver les liaisons qui ont plusieurs rubriques à gauche et une rubrique à droite.
C. Regroupement des rubriques se!on un modèle

II existe deux modèles

{Entité Association et Relationnel

Entité –Association 

Il existe deux méthodes à savoir :
Méthode directe : c’est une méthode qui se passe avec discours.

Ex : Le client achète le produit A
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Cette méthode n’est pas souvent utilisée.

Méthode indirecte : c’est une méthode qui se passe étape par étape.

Recherche de clé primaire

A - {CPRQD, CCLIENT, CFOUR, CPROV}

Recherche de type Entité : Chaque cl é primaire donne lieu à un type Entité

· CPROD PRODUIT

· CCLIENT >CLIENT

· CFOUR>FOURNISSEUR

· CPROV> PROVENANCE

Recherche de type d’association

· PRODUIT-CLIENT: ACHETER

· PRODUIT-FOURNISSEUR : LIVRER

· PROVENANCE-CLIENT: RESIDER

Affectation des attributs : Pour déterminer les attributs, on rentre là où nous avons recherché la liaison.

PRODUIT

CLIENT

FOURNISSEUR

PROVENANCE

CPROD (clé)

CCLI ENT (clé) 
CFOUR (clé) 


CPROV (clé)

Libelle prod 

Nom cli 

Nom four 


Libelle prov.
Qté stock 

Catégorie client 
Spécialité

PU

La liaison est statique, si la cardinalité statique et dynamique, si la cardinaHté est O, 1 ou 1, 1. La liaison dynamique 0M (Contrainte d’intégrité multiple) ou 0F (Contrainte d’intégrité fonctionnelle) concerne les associations et elle dépend de cardinalité.

L’association est dite 0M si elle est 1, n d’un coté et 1, n de l’autre coté de la relation. La liaison dynamique CIM est une liaison porteuse de l’information, elle devient une table (table dans le sens d’un FMVM).

La liaison C1F est une liaison qui amène la notion de père et fils et elle ne devient pas une table mais le père cède sa clé au fils et cette clé devient une clé secondaire ou étrangère de la table fils.

Comment obtenir les attributs dans une liaison CIM ?

Les liaisons CIM ont deux types d’attributs : Attribut de liaison, Attribut d’évaluation.

· Attribut de liaison

· Statique

· Dynamique

Il existe deux types de liaison

C’est la concaténation des clés de type d’entités en liaison.

Pour concaténer les clés, il faut les précéder du signe dièse (#) parce qu’elles sont des clés étrangères. Si elles sont soulignées, elles deviennent propres à livrer. Ex. CPROD #CFOUR

Attribut d’évaluation

C’est un attribut propre à l’association.

Exemple : L’association « Livrer » : — Qté Livrée – Date Livraison
Au labo, la pratique a concerné la base de données ci-haut avec les instructions ci-dessous, mous avons procédé comme suit

EXPLOITATION

Le langage SQL n’est pas immédiatement disponible dans M5-ACCESS, on y accède de la manière suivante, la fenêtre de la base de données étant ouverte, Sélectionner l’onglet Requêtes; cliquer sur le bouton NOUVEAU

· Sélectionner mode création

· Fermer la fenêtre AJOUTER UNE TABLE

· Dans la barre d’outils, sélectionner le mode d’affichage Mode SQL

· Rédiger la requête SQL dans la fenêtre

· L’exécution (bouton) puis la sauver si nécessaire.

INSTRUCTION

Création d’un schéma

Create schéma CLICOM

Création d’une table

Create table CLIENT (NCLI char (1O), NOM char (32),ADRESSE char (60)

LOCALITE char (30)

CAT char (2)

COMPTE NUMERIC ()

Exemple complet

Create table CLIENT (NCLI char (1 0) flot flull,

NOM char (32) flot null
ADRESSE char(60) flote null
LOLITE char (30) flote flull
CAT char (2)

COMPTE numeric flot fluil 
Primarv key (NCLI)

Create table PRODUIT (NPRO) char (15) flot null

LIBELLE char (60) flot fluil

PRIX NUMERIC flot null
QSTOCK numeric flot null 
Primarv key (N PRO)

Create table COMMANDE (NCOM char (1 2) flot flull
NCLI char (10) 
flot null

DATECOM 

date flot flull

Primary key (NCOM)

Foreign key (NCLI) references ( CLJENT)

Create table DETAIL (NCOM) char (1 2) flot fluli

NPRO char (1 5) flot flulI

QCOM NUMERICNOTNULL

Pilmary key (NCQM, NPRO)

Foreiqn key (NCOM) references PRODUIT)
THEME 2: DEVELOPPEMENT D’UN LOGICIEL

1. Phase spécification d’un réseau:

Elle a pour but de spécifier les besoins du logiciel à partir de besoin existant.

2. Phase de conception générale:

Elle permet de se focaliser sur la définition de l’architecture du logiciel en les envisageant plusieurs solutions aux problèmes poser et d’en l’étudié leur faisabilité.

3. Phase de conception détaillée:

Elle permet à partir du résultat de la conception générale de poursuivre

Découpage du logiciel jusqu’à arriver à une description externe de chacune de procédure.

4. Phase de codage et texte unitaire:

Les procédures identifiées à la phase précédente sont codées et taxé individuellement.

5. Phase de texte de module:

Chaque module est testé individuellement on vérifie que les services spécifient par l’interface d’un module sont effectivement rendu par les modules.
6. Phase d’intégration d’ensemble:

Les différents modules d’un logiciel sont progressivement intégrés par le niveau.

Cette phase ressemble à une construction au chaque brusque 1e base est associé à sa voisine.

7. Phase de recette:

Logiciel lui-même est intégré dans l’environnement extérieur c’est dire à ce niveau ou à ce stade on vérifie que, le logiciel développé répond au besoin exprimé dans la phase de spécification de version.

2. LA MAINTENANCE D’UN LOGICIEL

Est une activité qui comprend la formation des utilisateurs et l’assistance technique.

Elle débute à la livraison du logiciel et s’achève à la fin de l’exploitation du logiciel.

Elle peut être :
· Corrective: en cas de non-conformité au spécification on procède à la détection de correction.

· Adaptative: en cas de modification de l’environnement. Ex : Adapter votre environnement au nouveau

· Evolutive : en cas de changement de spécification fonctionnelle.

Etant que Webmaster (toute personne qui ont la mission), il vous est demandé de créer une base de données. 15

MYSQL comportant les informations sur les différentes sections opérationnelles à l’ISC Kinshasa. Les informations élémentaires sont les suivantes:

· Code de la section; intitulé de la section, vocation de section, spécialité de la section, nom du chef de section, nombre d’année de formation, nombre de classe;

Remarque:

La gestion de cette base de donnée (saisie, modification, suggestion, édition) doit être faite en langage PHP (Pré Hypertexte Processeur) est coordonné à l’aide d’un menu principale BDD : ISC

Table :                     Section avec 8 champs

· code section (van char 3)

· vocation (van char 10)

· INTITULE (van char 45)

· Spécialité (van char 20)

· Chef (van char 15)

· Nombre d’année (snt 2)

· Nombre de classe (snt 2)

· Remarque

Procédure de lancement
· lncer Eisy PHP,

· cliquer sur l’icône e et choisir le menu Administration

· cliquer sur Gestion BDD

· Entrer le nom de la BDD « ISC » et cliquer sur le bouton « créer»

· Entrer le nom de la table à créer « section» et nombre de champs.

Conclusion

A la fin de notre stage effectué en deux bonnes semaines à l’Institut Supérieur de Commerce, ISC en sigle, nous avons acquis certaines connaissances qui ont donné la lumière sur les autres connaissances théoriques apprises dans le domaine de l’informatique pendant trois années de dures labels de notre premier cycle de graduat en informatique de gestion en rapport bien entendu avec le monde professionnel.

A cet effet, ce stage nous a ouvert des nouveaux horizons dans le monde de l’informatique de gestion et aussi a contrjbué d’une manière positive à notre formation en tant que analyste-programmeur car nous croyons que nous avons effectivement eu une formation professionnelle qui nous place dans une situation concrète, proche du cadre professionnel.

Toutefois, les remarques ne peuvent pas manquer pour ledit stage organisé cette année académique 2009-2010 dans l’entreprise Institut Supérieur de Commece en vue d’améliorer pour les prochaines stages:

- accorder au moins deux mois plein de stage;

- mettre à la disposition des stagiaires des équipements appropriés;

- prévoir des groupes électrogènes à temps pour alimenter le courant électrique en cas de coupure;

- organiser les étudiants en groupe de 20 ou 30 personnes par jour et en faisant l’interval d’un jour aussi, vu le nombre important d’étudiants participants au stage.
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